
 

 

 

 

 

 

« Autisme et dépendances : un regard en trois volets » 

À la demande du RNETSA, Mme Jasmine Paradis, étudiante à la maîtrise 

(psychoéducation) a monté un dossier faisant le point sur l'autisme et les 

dépendances, à partir d'une recension effectuée par l'Institut 

universitaire en DI-TSA, du CIUSSS MCQ 

 

Elle nous présente ici le deuxième volet :  

celui des dépendances sans substances 
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INTRODUCTION 

Le présent travail est le deuxième d’une série de 

trois articles faisant l’inventaire des recherches qui 

ont été effectuées jusqu’à maintenant analysant 

l’autisme face aux dépendances. Le premier, paru 

le 25 mai dernier, abordait l’association entre le 

TSA et les dépendances aux substances (alcool, 

drogues, médicaments). Puisqu’un lien entre le TSA 

et la cyberdépendance placerait cette population 

particulièrement à risque de cyberintimidation, 

certaines études concernant cette problématique 

seront traitées dans le troisième article.  

 

L’article d’aujourd’hui porte sur le lien entre 

certaines dépendances sans substances, comme le 

jeu pathologique ou la cyberdépendance et le TSA. 

De même, nous présenterons les possibles facteurs 

de risque et conséquences de ces problématiques 

chez la population ciblée. 

 

Le but de ces trois dossiers est d’avoir une vue 

d’ensemble des travaux effectués en ce domaine 

afin d’en faire ressortir les forces, limites et pistes 

pour de futures recherches. Des implications pour 

l’intervention auprès des personnes aux prises avec 

ces problématiques seront aussi discutées, afin de 

permettre aux membres du RNETSA d’avoir une 

meilleure compréhension du phénomène, sans 

autre prétention. 

 

DÉPENDANCE SANS SUBSTANCES 

Le DSM-5 définit la dépendance en fonction de 

l’effet d’activation que les éléments addictifs 

(substances ou jeux) ont sur le système de 

récompense du cerveau, qui est impliqué dans le 

renforcement de comportements et la production 

de souvenirs (APA, 2013). En temps normal, des 

comportements adaptatifs sont nécessaires à 

l’activation de ce système. En situation de 

dépendance, les addictions activent directement le 

système de récompense, ce qui peut alors causer la 

négligence de certaines activités normales. Le type 

de dépendance sans substances abordé dans cette 

section comprend le jeu pathologique et la 

dépendance à Internet ou à d’autres médias avec 

un écran (télévision, jeux vidéo et jeux 

d’ordinateur). La seule de ces dépendances incluse 

dans le DSM-5 en tant que trouble est celle du jeu 

compulsif, qui est en lien avec les jeux d’argent 

(APA, 2013). La dépendance à Internet y est 

intégrée comme spécificateur. Block (2008) en 

décrit quatre composantes : 1) une utilisation 

excessive d’Internet : perte de la notion du temps 

ou négligence des besoins de base; 2) des réponses 

physiologiques de dépendance : sentiment de faim, 

de tension ou de dépression en l’absence de 

l’usage de l’ordinateur; 3) des comportements 

d’accoutumance : besoin de plus d’équipements 

d’ordinateur, de plus de logiciels et de plus 

d’heures d’utilisation et 4) des répercussions 

négatives : querelles, mensonges, faible 

accomplissement dans sa vie personnelle, 

isolement social et fatigue. 

 

Prévalence 

Les études cherchant à déterminer si le TSA est 

associé à la dépendance aux médias avec écran 

rapportent des résultats contradictoires. Une étude 

de Chen, Chen et Gau (2015) a étudié le lien entre 

différentes composantes et la dépendance à 

Internet dans un échantillon de 1 153 enfants et 

adolescents. Leurs résultats démontrent la 

manifestation d’une relation inverse entre les traits 

autistiques et la dépendance à Internet. À 

contrario, une seule étude concernait le lien entre 

le TSA et les jeux compulsifs d’argent. Cette 

recherche comparait des personnes ayant un TSA 

avec des personnes ayant un TDAH et rapporte plus 

de jeux compulsifs d’argent dans la population 

autistique (Sizoo, van den Brink et al., 2010). 

 

Cinq études rapportent un lien entre la 

dépendance aux médias avec écran et le TSA. Une 

recherche longitudinale (deux temps de mesure à 
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intervalle d’un an) effectuée par Finkenauer et ses 

collègues (2012) auprès de 390 sujets, affirme que 

plus de traits autistiques n’entraînent pas une plus 

grande utilisation d’Internet, mais rendent les 

personnes plus vulnérables à en développer une 

dépendance. Le lien entre la dépendance à 

Internet et les traits autistiques est appuyé par une 

autre étude effectuée auprès de 90 participants 

entre 20 et 30 ans (Romano, Truzoli, Osborne et 

Reed, 2014). Trois études effectuées par Mazurek 

et son équipe rapportent un lien entre l’utilisation 

des médias avec un écran et l’autisme. L’étude de 

Mazurek et Wenstrup (2012) comparait l’utilisation 

de la télévision, des jeux vidéo et des médias 

sociaux entre un groupe de 202 enfants (8 à 18 ans) 

avec un TSA et un groupe de 179 enfants (8 à 18 

ans) avec un développement typique. Les enfants 

avec un TSA passeraient moins de temps que les 

enfants avec un développement typique sur les 

médias sociaux ou à jouer à des jeux vidéo 

interactifs. Ils passeraient pourtant plus de temps 

que les autres à jouer à des jeux vidéo et auraient 

un plus haut taux d’utilisation problématique des 

jeux vidéo. Selon les résultats de cette étude, les 

enfants ayant un TSA passeraient en moyenne 62 % 

plus de temps à jouer à des jeux vidéo ou à 

regarder la télévision qu’à faire n’importe quelle 

autre activité sans écran. Une relation inverse est 

observée chez les enfants avec un développement 

typique; ceux-ci passent 87 % plus de temps à faire 

d’autres activités que celles exécutées devant un 

écran. 

 

Ces résultats sont soutenus par une autre étude de 

Mazurek et Engelhardt (2013) qui compare 

l’utilisation de jeux vidéo chez des garçons ayant un 

TSA, un TDAH ou un développement typique. Les 

garçons ayant un TSA de leur échantillon passaient 

plus de temps à jouer des jeux vidéo que les autres. 

Les résultats de Mazurek, Shattuck, Wagner et 

Cooper (2011) vont dans la même direction. Cette 

étude comparait l’utilisation des médias avec écran 

chez des jeunes de 13 à 16 ans ayant un TSA ou un 

autre trouble (problème de langage, déficit 

d’apprentissage, DI). Près du deux tiers des 

adolescents ayant un TSA passaient la plupart de 

leur temps libre devant les médias avec écran 

« non sociaux ». Ce score serait plus élevé chez la 

population autistique que dans les groupes 

représentés par d’autres troubles. Le score 

d’utilisation des médias sociaux chez les 

adolescents ayant un TSA est néanmoins plus bas 

que chez ceux ayant un autre trouble énuméré 

précédemment.  

 

Facteurs de risque et de protection 

La publication de Chen et al. (2015) fait ressortir les 

facteurs personnels suivants comme étant liés à la 

dépendance aux médias avec un écran chez les 

personnes ayant un TSA : être un garçon, avoir un 

faible soutien familial, avoir un faible intérêt social 

et avoir un haut niveau de symptômes de TDAH. 

Une étude de cas de Coutinho, Mattos, Miele et 

Borges (2010) appuie le fait que de faibles habiletés 

sociales (anxiété sociale et isolement) peuvent 

entraîner une dépendance à Internet. Selon 

Mazurek et Engelhardt (2013), les symptômes 

d’inattention seraient associés à une utilisation plus 

problématique des jeux vidéo chez les personnes 

ayant un TSA. Deux études nuancent l’implication 

du fait d’être un garçon dans le développement 

d’une dépendance aux médias avec un écran en 

avançant que cette association est vraie seulement 

pour la dépendance aux jeux vidéo et non pour 

celle aux médias sociaux (Mazurek et al., 2011; 

Mazurek et Wenstrup, 2012). Certaines études 

rapportent que le type de jeux vidéo auquel les 

personnes ayant un TSA prennent part prédit le 

développement d’une dépendance. Ceux de rôle 

prédiraient une plus grande dépendance aux jeux 

vidéo (Mazurek et Engelhardt, 2013a, 2013b). 

L’accès aux médias avec un écran dans la chambre 

de l’individu constitue aussi un facteur de risque 

associé au développement d’une dépendance 
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(Mazurek et Engelhardt, 2013b; Mazurek et al., 

2011). 

 

Une recherche rapporte qu’un plus bas niveau de 

fonctionnement cognitif serait associé à moins 

d’utilisation des jeux vidéo et qu’un plus bas niveau 

de fonctionnement cognitif et de communication 

serait lié à moins d’utilisation des médias sociaux 

(Mazurek et al., 2011). Une dernière étude avance 

que la comorbidité entre les traits autistiques et les 

traits anxieux serait associée à un moins haut degré 

de dépendance à Internet (Romano et al., 2014). 

 

Conséquences 

Certaines conséquences de l’utilisation des médias 

avec un écran par les personnes ayant un TSA sont 

illustrées par les études. Une plus grande utilisation 

des médias avec un écran serait associée à une 

moins grande quantité et qualité de sommeil 

(Engelhardt, Mazurek et Sohl, 2013) et à plus de 

comportements d’inattention et d’opposition 

(Mazurek et Engelhardt, 2013). Une étude de 

Romano, Osborne, Truzoli et Reed (2013) a mesuré 

le niveau de dépendance à Internet, l’humeur, 

l’anxiété et la dépression chez des participants 

avant de les exposer à Internet pendant quinze 

minutes. Les participants repassaient ensuite les 

tests d’humeur et d’anxiété. Les résultats 

attestaient la présence d’une association entre la 

dépendance à Internet et la dépression à long 

terme, la non-conformité impulsive et la 

diminution prononcée de l’humeur suite à la brève 

exposition à Internet. 

 

CONCLUSION 

Dans les recherches portant sur les deux types de 

dépendances (avec ou sans substances), 

l’hypothèse suivante est proposée : le TSA n’est pas 

associé à une plus grande consommation 

quotidienne de substances ou de médias avec 

écran, mais serait associé à une plus grande 

fragilité au développement d’une dépendance. Plus 

de recherches devraient être effectuées afin de 

mieux comprendre les mécanismes du TSA qui 

seraient impliqués dans la vulnérabilité à la 

dépendance. Étant donné que l’on reconnait que 

certains facteurs génétiques propres au TSA sont 

impliqués dans le développement d’une 

dépendance (Rothwell, 2016; Wijngaarden-

Cremers et van der Gaag, 2015), il serait pertinent 

de porter une plus grande attention au lien entre 

l’exposition aux substances et le développement 

d’une dépendance chez les personnes ayant un 

TSA.  

 

Pour ce qui est du lien entre le TSA et les 

dépendances sans substances plus spécifiquement, 

les recherches semblent démontrer certaines 

contradictions. Celles-ci pourraient être 

attribuables au manque de différenciation des 

variables. Les études qui séparent les types de 

médias avec un écran font ressortir une différence 

entre l’utilisation par la population autistique des 

médias non sociaux (qui semble plus prononcée) et 

l’utilisation des médias sociaux (qui semble moins 

prononcée). Les trois recherches qui différencient 

ces variables ont par contre toutes été effectuées 

par la même équipe de recherche. Des chercheurs 

indépendants devraient reproduire ces études afin 

de corroborer leurs résultats.  

 

De plus, la plupart des études réalisées sont de 

type corrélationnel et observent le lien entre la 

dépendance aux médias avec un écran et la 

variation des traits autistiques. Il serait adéquat 

d’inclure, dans les prochaines, des échantillons de 

personnes ayant un diagnostic de TSA. Plus de 

recherches concernant les jeux d’argent compulsifs 

devraient être exécutées afin de comprendre le lien 

entre cette problématique et la présence d’un TSA.  

 

Ensuite, les études portant sur les facteurs de 

risque liés au développement d’une dépendance 

aux médias avec un écran ainsi que les potentielles 

conséquences d’une dépendance aux médias avec 
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un écran pour une personne ayant un TSA 

proviennent en majorité de la même équipe de 

recherche (Mazurek et ses collègues). D’autres 

chercheurs devraient donc se pencher sur ces 

questions afin d’appuyer leurs constatations.  

 

Finalement, bien que certains résultats soient 

classés dans la section Conséquences, aucun lien de 

causalité ne peut être établi à partir des recherches 

actuelles. En effet, celles-ci font ressortir un lien 

entre la dépendance aux médias avec un écran 

chez les personnes ayant un TSA et les différents 

facteurs présentés. Il est difficile de déterminer si 

c’est la dépendance aux médias avec un écran qui 

cause ces conséquences ou l’inverse. En somme, 

plus de recherches s’imposent afin de mieux 

comprendre l’implication d’une dépendance aux 

médias avec un écran dans la vie d’une personne 

ayant un TSA.  

 

 

 

 

Méthodologie — effectuée par l’Institut universitaire en DI-TSA  

 

Onze bases de données ont été consultées en mars 2015. Seules les références concernant les publications 

effectuées entre 2000 et 2015 en anglais ou en français ont été considérées. Trois bases sont spécifiquement 

consacrées à la documentation relevant du domaine de la santé et des sciences biomédicales; trois autres 

couvrent le domaine des sciences humaines et sociales; cinq bases de données sont considérées comme étant 

multidisplinaires. 

 

Un ensemble de mots-clés a été établi à partir des thésaurus des différentes bases de données. Ces mots-clés 

ont été utilisés en combinaisons conjuguant la population cible et les types de dépendances ciblées. 2 050 

références ont été obtenues. Sur ce, 1 870 ont été supprimées étant donné les critères d’exclusion, 180 ont fait 

l’objet d’une lecture pour vérifier leur pertinence. De ce nombre, 29 ont été retenues pour bâtir ce document.   

 

La méthodologie détaillée est disponible sur demande auprès du RNETSA.  

 

© RNETSA   
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